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• Littérature

Mario Vargas Llosa entre
de son vivant dans la
PléiadePour son 80e anniversaire,le 28 mars, l'écrivain péru‐vien Mario Vargas Llosapourra, comme chaqueannée, s'offrir un volumede la prestigieuse "Biblio‐thèque de la Pléiade" maisen 2016, il aura le rare pri‐vilège de pouvoir choisirune Pléiade rassemblantses propres œuvres.L'auteur de "La tante Juliaet le scribouillard" est lepremier écrivain étrangerà entrer de son vivant dansla célèbre collection del'éditeur français Galli‐mard, qui réunit la crèmede la crème de la littéra‐ture mondiale.
• Technologies 

Apple lance un petit
smartphone et baisse le
prix de sa montre
connectée

Apple a lancé hier un petittéléphone intelligent, le SE,version actualisée del'iPhone 5S, et a abaissé leprix de sa montre connec‐tée dans l'espoir d'élargirsa base clients au momentoù les ventes de ses autresproduits piétinent.Baptisé iPhone SE, le nou‐veau smartphone seracommercialisé à partir de399 dollars pour le modèlede base sans engagementauprès des opérateurs té‐léphoniques. Ce prix estune réduction importante,comparé aux autresiPhones dont les prix dedépart sont beaucoup plusélevés. Le premier prix del'iPhone 6S, révélé il y aquelques mois, débute à649 dollars.
• Célébrités

Margarita Louis-Dreyfus,
53 ans, a accouché de ju-
mellesLa milliardaire et femmed'affaires suisse MargaritaLouis‐Dreyfus, égalementpropriétaire du club defootball Olympique deMarseille, a accouché àl'âge de 53 ans de jumelles,a annoncé hier sa porte‐parole.Dans un courriel à l'AFP,elle a ajouté que la mère etles nouveaux‐nés se por‐taient bien. La naissancedes jumelles était attenduedébut avril. Le père des en‐fants est le banquier suissePhilipp Hildebrand, 52 ans.

Ici et ailleurs

Rassemblés par I . I & P.M.M
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LE 24 février dernier, leComité d'organisation dela Coupe d'Afrique desnations (Cocan) Gabon2017  lançait le jeu‐concours de la chansonof"icielle de la Can. Auterme de cette compéti‐tion nationale, la semaineécoulée, le choix a étéporté sur le titre "Ye le le"du groupe Yagran Pro‐duction. C'était à l'issued'un processus de sélec‐tion relevé, où l'on dé‐nombrait la présenced ' a r t i s t e s / c a n d i d a t scotés sur le plan local,
voire international.Soient 16 présélectionnéssur 31 postulants. Mais c'est bien la chanson

"Ye le le" qui a, le mieux,épousé les critères de sé‐lection prédé"inis (texte,originalité, rythmique,

technique, etc). Décro‐chant ainsi le titre de
"Chanson of!icielle de la
Can 2017", au sortir d'unjeu‐concours qui s'est dé‐roulé, par ailleurs, en di‐rect de la télévisionnationale. Avec, en prime,un chèque de 15 millionsde francs pour les lau‐réats. Il leur a of"icielle‐ment été remis parFrançois Epouta, repré‐sentant du Cocan, au sor‐tir de leur prestationscénique "inale.  Fait marquant de ceconcours, le Cocan alaissé la possibilité au pu‐blic de contribuer à cetteélection. Son vote acompté pour 50% duchoix du jury, à chacune

des étapes de sélection.
"Ye le le" est un titre derythme afro beat. Il parle,entre autres, de notionstelles que le fair‐play, oula joie d'accueillir laCoupe d'Afrique. Comme nous le rappe‐lions lors du lancementdu concours, la chansonet la mascotte constituentdeux des éléments lesplus symboliques d'uneévénement tel que la Can.Aussi, maintenant que laChanson est connue, il nereste plus qu'à attendre laprésentation of"icielle dela mascotte. Une étapequi devrait intervenircette "in de semaine,selon un communiqué duComité d'organisation.

"Ye le le" l'emporte !
Au terme du jeu-concours de la "Chanson officielle de la Can 2017"

F.B.E.M
Libreville/Gabon

Le groupe exhibant fièrement son chèque de vain-
queur du jeu-concours CAN 2017.
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BIEN qu'il ait été délocaliséà la place de l'Indépendance,sur l’esplanade de l’hôtelMonts de Cristal, le tournagede l'émission "Couleurs-Tro-
picales" de Radio France in‐ternationale (RFI) a connuun franc succès, samedi der‐nier à Libreville. Le plateaua vu la participation de plu‐sieurs artistes connus de lascène musicale gabonaise,tels Franck Baponga, BubalBu Kombil, La tempête dudésert, Amenen, l'humoristeManitou et famille, ainsi queplusieurs étoiles montantesde la chanson locale commeMoon, T‐bool, Tris, etc. L'in‐

venteur du Smartphone ga‐bonais (Smart Ogooué), Pa‐trick Ekouaghé, étaitégalement de la partie. 
Tous ont eu droit aux ap‐plaudissements nourris etaux encouragements desmélomanes, arrivés sur le

site dès 17 heures, commeindiqué dans le programme.Chants, danses, rires et bou‐tades ont agrémenté cettesoirée. Le tout sous les feuxdes projecteurs et camérasenregistrant l'événement,qui sera retransmis durantune semaine (du lundi 21 auvendredi 25 mars) sur RFI.La participation interactivedu public a également re‐haussé cette soirée, ponc‐tuée par des jeux tel que le
"Bline-test" , opposant uneéquipe féminine à une autremasculine, auxquelles il étaitdemandé de trouver le nomde l'artiste chantant un mor‐ceau mimé par les choristeset l'orchestre présents surscène.C'est donc, une vingtained'artistes qui ont eu l'oppor‐

tunité de participer au tour‐nage de cette émission, ani‐mée par Claudy Siar etorganisée par l'agence YokaCom'Event, visant à pro‐mouvoir ces talents maisaussi à les faire découvrirsur le plan national et inter‐national.Ainsi, interrogé sur l'impactde cet événement dans sacarrière d'artiste, La tem‐pête du désert, premier àmonter sur scène,  a relevéque « cet événement, qui est
une première au Gabon, est
un tremplin pour les artistes
gabonais qui seront entendus
à l'extérieur par la diaspora
et les autres peuples du
monde entier. C'est donc une
expérience à multiplier au-
tant de fois que possible».

Les artistes gabonais à l'honneur depuis hier
Radio France internationale/ Enregistrement de l'émission ''Couleurs-Tropicales'' à Libreville

LLIM
Libreville/Gabon

Claudy Siar, avec l'inventeur du Smartphone 
gabonais, Patrick Ekouaghe (g).
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La communauté rotarac-
tienne de la capitale a cé-
lébré, du 14 au  20 mars, la
23e année d'existence du
Rotaract club de Libreville.
Ces moments, à la fois fes-
tifs et riches d'enseigne-
ments, étaient
exclusivement axés sur la
communication, afin de bri-
ser les stéréotypes qui ter-
nissent l'image de cette
organisation mondiale.LES Rotaractiens de Libre‐ville et ceux du reste dumonde ont célébré, la se‐maine écoulée, les 48 ansd'existence du Rotaract et la23e édition du Rotaract clubLibreville. Plusieurs activi‐tés menées par le Rotaractont marqué l’événementdans la capitale. Durant une semaine, lesmembres de cette organisa‐tion ont procédé à la distri‐bution des prospectusportant tous sur les rôle etmissions de la famille rota‐ractienne. Ils ont aussi émisdes communications audio àl'endroit des auditeurs, desprofanes, a"in de briser lesbarrières et préjugés sur le

mouvement représenté pardes jeunes qui ont pour am‐bition de faire du bien au‐tour d'eux . Les activités menées par leRotaract club de Librevilleont été bouclées, dimanchedernier, par une excursion àla plage de la Sablière. Enprésence de Fabien Nzamba,Edgar Moukoumbi et SergeDaouda Manani, respective‐ment président, responsabledu protocole et membre duRotary club Librevilledoyen. « Pendant cette semaine,
nous communiquons essen-
tiellement sur le Rotaract.
Nous sommes un mouvement
jeunesse du Rotary, qui re-
groupe des jeunes, étudiants
et professionnels. Nos objec-

tifs sont de créer un réseau
mondial des jeunes autour
des valeurs amicales, et être
au service de la société à tra-
vers des dons. Nous parve-
nons à identi!ier les besoins
de la communauté, menons
ensuite des actions à l'en-
droit des personnes les plus
vulnérables. Plusieurs ac-
tions ont déjà été menées
cette année par notre orga-
nisation», a fait savoir HervéNkoghe Essele, président duRotaract club Libreville.La commémoration del'existence du Rotaract était,entre autres, l'occasion pourles responsables du club derenforcer les liens fraternelsde ses membres, mais sur‐tout de briser les stéréo‐types et les préjugés sur le

"Communiquer afin de briser les stéréotypes"
Semaine mondiale du Rotaract

Prissilia MOUSSAVOU MOUITY
Libreville/Gabon

rôle qu'il joue dans la sociétégabonaise. Une cérémonied'intronisation de deux nou‐veaux membres, les amis An‐
drei et Noël, a constitué l'undes temps fort de la célébra‐tion de cet événement .

Une sortie récréative pour la boucle de la semaine
du Rotaract.

Ph
ot

o 
: P

.M
.M


